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accus** : Uarie-Catherine Cabre, veuve Delà 

• M i t , âgé* de 56 ans, ménagère à Oarvin. 
Y ©ici le» faits fSj» l'acte d'accusation relève a 

sa eharge : 
La aommea Cabra, veuve Dalaeourt, demeu­

ras)* *Qarvin, «Tardait chez aile, depuis un cer-
tala lassos, la petite Julienne Delà court, en­
fant de sa fille Elise, née à Saint-Orner, le 15 
a»«t 1*78. 

D*j% l'attention des voisins avait été attirée 
i plusieurs reprises par les mauvais traite-
meerts que l'accusée faiaalt subir a la petite 
Jaiienn* ai le garda champêtre avait même à 
deux (éprises, adressé dea observations a la 
Simad'mére. 
"La décès au bit de l'enfant, survenu dans la 

nuit du 19 au 83 janvier 1S83, sans au une ma­
ladie déclarée, fit immédiatement penser à un 
crime ; le médecin chargé de constater le décès, 
remarqua sur la corps de l'enfant des traces de 
coups et des plains. Une enquête eut lien et on 
procéda à l'autapsie du cadavre de l'enfant ; 
d'après les constatations nWIco-l-gales , 1 
corps était criblé de meurtrissures, de plaies 
toatusea et de brûlures. La tête était le siège 
de nombreuses traces de violence; le cou nor 
tait de chaque côté deux plaies linéaires super-
ficleilss causées probablement par un lien placé 
pour étrangler l'enfant. Le tronc portai' dans 
la région lombaire sept ou huit plaies a i s - i 
profondes,paraissant avoir été produites par ua 
tisonnier »o**gi a* Ceu ; a la même h s iteur de 
ctiaaue eôté, axlatatent doux b.ûlures intéres­
sant les chairs, las jambes étaient -Honnées 
de Jpîaaturas linéaires transversale.- laites a 
! aide <Fune verge. 

Lmutopsiet «evéla de plus, que les intestins de 
l'entent ne contenaient aucune matière fécale, 
restpasa* aaauna. uace t'a i tmenls. . 

La nommée Cabre, prétendit que.sa petite Une 
était morte, * la suite de plusieurs convulsions 
suratnuea dans la nuit 4 a décès et que la veille 
encore, Julienne avait uiar.gé une tartine vers 
le sair. Le mede-ia légiste n nésiU pesa donner 
le d é m t u l >r plus f.i;io.-! * ces «1 égalions : il 
dé.-kvajvi'an :uo • • » "i uaoe* ne révélait rés i s ­
tent» d'une iiisladi • et que «rUinomeat la mort 
é ta i l l e TéStrrtatB»"» violences exercées depuis 
an • t ' i ty iVrarj* 8 0 T ''enfant, ainsi que du 
maawue de nourriture. 

La-femme Ôs*re,-bi«n qae n'ayant jamais été 
condamnée, a une réputation détestable; à di­
verse* reprises, e'ie a abandonné le domicile 
conjugal pour se livrer à une conduit»- scanda-
leaae : son caractère violent et emporte la taisait 
redouter daas le pass, et elle a favorite ia ue-
kaacbe de sa tille. 

Cabre est condamnée aux travaux foi ces a 
perpétalté. 

2S5 
se de Flandre, le prince de Galles et sa suite, 
les dignitaires du palais, les ministres * perte 
feuille, le rniaiftre d'Angleterre, les membres di. 
corps diplomatique, les membres du Sénat et de 
la Chambre. 

Le Roi, la Reine et le prince de'.Gall*S on' 
visité le Conservatoire vendredi après midi. 

une séance musica e a été donnée * cett< 
occasion. 

COURTRAI. — Les amateurs d'antiquités ap 
prendront avec plaisir que la belle coll. ci ion d> 
M.Jean Croqaiaon, sera mise en vente publique 
le 4 avril et jours suivants. 

— Association africaine. — Nous lisons danf 
une feuille gantoise: • Lundi soir, la nouve if 
expédition que l'Associai ion africaine vient d'er» 
voyer en Afrique centrale a passé p*r Uand 
E le se rendait à Ostende ; là elle s'est embar 
quée pour Liverpool, où un sti-amer l'attendai' 
pour la conduire à l'emboucbure du Congo 
L expédition, dont M. le lieutenantVankerckbo 
ven, adjoint d état major au 1" régiment de 
ligna, est le chef, ae compose de M. le sons-
lieutenant Librechts, du «• d'artillerie, d on 
capitaine de navire anglais, d'en lieutenaai 
hongrois, du maréchal des-Mgis chef Lommel, 
du 6* régiment d'artillerie, et d un mécaniciar 
allemand. Ce dernier accompagnera le sous-
lieutenant Librechts qui se détachera du res­
tant de l'expédition dès que les voyageurs au­
ront mis le pied sur le sol africain. 

» Le lieutenant Vaakerckhovea remplace le 
major autrichien dont il a été question dan* le 
temps, et avec lequel l'Association a été en né­
gociation. Parmi les bagages de ces messieurs 
«e trouvait ua panier contenant des pigeons sur 
lesquels lis semblaient veiller avec beaucoup 
de sollicitude. 11 parait que ces voyageurs ailés 
sont destinés à établir un service de correspon 
dance entre les différentes stations que l'Affe­
ctation se propose d'établir ea Afrique L'embou­
chure du Congo serait ainsi reliée, au moyen de 
la poste par pigeons, & Zanzibar.En établissant 
des relais, la distance entre ces deux points 
i -nviron 650 lienes) pourrait être parcourue ea 
moins de trois jouis, alors qu'actuellement i! 
faut plusieurs mois pour correspondre entre ses 
deux points.* 

xaaavt-Glvtll * • B o u b a U t . — DÉCLAMATION» 
» • u a u i o n M7-0 MAKS - H«nr. st ieventi -1 , m « 
d e la Banque — Jul ien U t u d u m . rua d'Alger. !8t. — 
August in Leclarcq. «eanor da Uallotv ma toa Du-
ray*. 10.— Alice «t Marcel n*lva», j u m a a u i . boule­
vard de Strasbourg, 75 — llnari Verbe te , rue de la 
TauVarie, M. — c l a s a v*rhoe*tra»te . rue ue l a Lys , 
SS. M a n S* y*, r u a d e France, cour Lecock. 

DéOLAKATIOMI DB DKC«« OC 9 MAk.» 
Nella Segard, t a q s , rue de l'Ermitage, 10 — Eledie 
viaan*. M SSkBj «an» uro'.»ssiou. Uôul -Oieu . —Jean»* 
v*rcA*t*r*a. 44 ans . m é n a g è r e . Ilote' Dieu- — Jean 
Leroug-e. i l an», journalier. HôUl-Piau.— Jean Bour-
g-oit. 76 ans , journal ier . Bûtel-bieu Kdouard Baert. 
é t a a s , t i sserand. Hôtel t'ieu. - i yrille riuhamel, Ss 
ans , U u e r a n d . HOtel nieu. — Marie Kanabulck, 5 
mois , rua de Crois. 8C — oeorgeeGeldhof , 1 an. rue 
de l'Avocat, 34. — Lucie l ieatoyere, 73 an», pension 
nair*. aux Petit**-Su>urs. — I'ierr* Mariait, «7 an», 
• a a s i o a u a i r e , aux P*tit*s-Sueur». 

- * * » • 

B t a t c l T U d e T e o r o o l n a - NAi*»*NCK«d* 
S mari. — Louis Pierson, rua Wiaoc-Chocqueel. -
Léoa varnoatt, chemin des Motte». — Paul Maertens 
rua de ia LalW. 

Du ». — Jutia Bi«ianx. rue du Blaac-Saau. 
DEC*» da S mac*. — Henri Roussel, 2 mois, chemin 

ae» catftael. 
Du S. — V e x i t . 

"CQHVCM* FIK*€8«ES & 0 B . H 
Las ami* et oosoMûssanoas da la BBnasPs MAI-

F A I T DgLOATTK, qui , par oubli , n'auraient pas re^a 
a* lettre de faire SSSJI « u déoès da bauie Marie 
Augvst ina IiELiJATTS, «lécedee à H o u t - n : , le * 
mars tas», d»n« ts. i > uuUa. «ont priés de uontidr-
far ta présent avis c o m m e an tenant l ira, et d» 
toiea vauloir ausi»ter aux Convoi et Servie* Solen­
nels da 1" i ia»se. qui auront l ieu la lundi 't m a i * 
1SS3, S 10 heure», en l'église da Mouveaux. Le» B*k-
BBBSS «eronteSantées 1* m ê m e jour , à 3 ki'ure». — 
L'assemblé* a la maison mortuaire , roule de Tour­
co ing , près de l'estaminet d» la Barrière. 

Vou» *te» aus«i prié d'a»»uter a l'Obit du Mois s» 
1» Clas»e, qui sera célébré le mardi 17 avril, i 10 
heure*, «n ladite é g l i M . 

Laaami* *t connai»»anc<» de la famille i Jl'K 'lu -
BICUAULK, qui , par oubli , n'auraient pt* reru • » 
le t tre * • taira-P«rt 4a décé* d* Dame R o u i t 
B É p A l . t E . veuve d* Monsieur Louis-Joseph i 01 t: 
, 1 » décédée a Anaappes le V mars 18*3, d a m ss 
S*».a'nnée, «ont prié» d* considérer le présent avi» 

'm% «a tenant l iaa ei il* b.*ii vouloir -.-?ifT»; 
Convoi e t Salut solennels, qui auront lieu le 
a c n é 11 courant , A 3 heures , en r . u l i i e ,1'Ar-

s. — L'assemblée à la m a u o n saestsMdrOi plate 
_appe». 

.u» été* aus»i prié d'assister à l'Obit i o t é n m 1 
g o i s . q u i s a r a e h a n t é 1* lundi 0 avril, à 1S lieu-
an la snème é g U s e . 

i Obit Solennel du Moi» »era célébré en i'ég-li-* 
j - t iam*, a i toubaix , le lundi 12 mars 1533, à 9 
«S l*A pour la repo» d* l'àme da .Monsieur 
aatin R t s u o r K Q U E . époux d^ Dosa* i:»tell* 
ÏBEOl'CK. décédé a rtoubaix. U 7 lA»rier 

a r a g e de « e u i e - n a u f an» et d - u : stase. — 
M personnes qui , par oubli , e a u raient pat 
, ae lettre d a faire-part, tout pi iéea de con»i-

1* présent av i s c o m m e en tenant liait. 
I Obit Soleenal d a Mois aéra céiebré e a l'église 

ré-coeur, A Roubaix, M luof'.i 12 mars 1HS3, t 
e . pour la repo» d* l'àme de Dame L>eluhine-

_ j S e UHESQL'IÈRE, épou»* de Monsieur Elle 
«t. déeédé* «ubitesnsnt a Rouhaix, le à février 
h Al'ag-* soixante six ans at «ix mois. — Les per­
se* qui, par oubli, n'auraient pas reçu Je lettre 
aire-part, sont prié*» d* considérer I»- présent 
contas*.an teaant lieu. 

CAUSERIE MÉDICALE 

BELGIQUE 
— Le prince de Galles est arrivé à rruxeUe» 

jepdi, a aae heure cinquante-sept, par l'expres» 
de Cologne. 

f e r s ane henre et demie, le fl-1, eu petite 
ttJsWe de général en chef de l'armé- o-iige, le 
casnte de Flandre, acco-upagné i a eolonei 
b S o n d'Anetban. et'lu capitaine Th. «Oultre-
nàgat. officiers d'erdounance. sont arrivas à I» 
( S e dn Nord pour recevoir l'héritier présomptif 
da la courouae d'Angleterre. 

A l'Intérieur de In gare, se trouvalert M. Sa-
va> Lumley, ministre plénipoieutiaire et envoyé 
eatraerdinair-' d e s il britannique près du gou 
vapacmeat belg", et ses secrétaires, ainsi qa ut 
gnpnd nombre da uouoi i i iés de la colonie an 

| * prince de Oailes, en desi-endant de sa ber 
liae, a été reçu sur le quai de la gare par le 

^-entrevue, des plus sflecti-euses. a été fort 
courte. Le prime a présents au Bot le généra, 
«taeilvs, son secrétaire. *c o g n - r i ! Probyu, 
adjudant gecérai. qi" f-'-'a» p. rtie ce sa suite 
pais lus voitures vie ia COI-T J.>I • a mit le I. 
San hôte et leur oUite au p« .ii.t Je Hroici SS • 
ua eejoun r de CO cou-iria a eu Heu » d n 
heure*. 

La aras» Il y a eu. eo i n •»••«*• «•• j u i c e i-
r 4e 800couverts Le I'.OI et ia Heine r 'uni* 

I a leur table, outre le comte et la comtes 

De la coqueluche. — Moyen de pié-.e-vetion. — 
Soulagements pendant la durée de la maladie. 
— Conseils pratiques. 

Fn ce moment sévit dans notre région 
une véritable épidémie de coqueluche.Dans 
nos promenades.dans nos rues nous voyons 
les pauvres bubys obligés de s'arrêter, se 
tenant la tète, toussant d'une manu-re sac­
cadée,et expectorant des mucosités filantes 
qui semblent les débarrasser pour un ins­
tant. 

11 est utile de donner à ce sujet quelques 
conseils aux mères de famille, soucieuses 
d'épargner a leurs enfants une affection si 
pénible et toujours sérieuse. 

Nous dirons un mot des symptômes 
principaux ; nous parlerons ensuite des 
moyens de préserver les enfants qui ne 
sont point atteints, et enfla des soulape 
uienls les pins sûrs et les inoffensifs à em­
ployer, en cas de surprise du mal. 

Tout le monde sait que dans la coquelu 
eue OQ doit distinguer deux périodes diffé­
rentes : une période de début ou do simple ' 
rhume et une période de toux convulsive. 

Le rhume de début semble prédisposer 
d'une façon particulière les organes respi 
Fatoires à recevoir l'élément contagieux de 
cette maladie. Un professeur allemand, 
Letzericb, a découvert que cet élément eM 
un champignon spécial, dont les spores 
s m t respirées dans la première pluse di U 
antiadie. Il en a retrouvé des quantités 
•lins le mucus filant expectoré par les 
•niants atteints de coqueluche. M. le pro­
cesseur Vaonebroucq.de Lille,dans sa thèse 
l'.i'tagurale en ISôii.a prouvé que c'est dans 
les ventricules du larynx quVst le siège du 
asal«*C il attribue les ac;ès intermittents à 
la chute intermittente du liquide ventricu-
l a r e dans la cavité laryngée. 

D" suite, t i rensde ces donnies une con 
t:i ;s;on pratiqua. 

• sque la coq.i i " v - i st. ane mala.iie 
t lî IfavMssai par l'iotermédiairadi . . 
ui s l'.uf; rmès dan*l 'air où Tirent les en-
faits atteints de coqueluche, il faut enle­
ver a ce milieu ceux qui n'en sont pas 
atteints. 

Si cela n'est pas possible, détruisons les 
germes sur piac;:. Comment? 

Xous indiquons un moyen simple qui 
nous a réussi M plusieurs familles. 

IMacur sur un feu de cuisine, dans une 
bouilloire vulgaire,deux litres d'eau dans 
laquelle on verse deux ou trois cuillerées à 
soupe d'essence éa tércbi'iiihine, et de iaci 
d ' phéuique, que le pharmacien livre au 
public (un gramme pourltto d'eau distillée), 
on tient les enfants, penlant quelques mi 
uutes. matin et soir, à une distance res­
pectueuse de la cheminée don sVetiappont 
les vapeurs phéniquées et teréhentlnuées.— 
C s fumigations sont encore mieux prati­
quées au moyen de l'appareil Kiciardson. 
qui iuauffie à froid ou taattea dans la gorge 
les émanations antisepti'in s : mais à qui 
n'a fias cet appareil, la bouilloire supplée­
ra. Nous recommandons volontiers celte 
précaution essentiellement utile, même en 
cas de simple bronchite 

La. coqueluche survient à tout âge,mais 
elle est plus fréquente de 4 a 7 ans. 

On a remarqué une certaine coïncidence 
entre les deux épidémies rougeole et co­
queluche. 

A tout prendre, la coqueluche n'est pas 
dangereuse en soi; elle ne l'est que par ses 
complications. Celles ci sont toujours à re­
douter et c'est pour cela que la visite près 
que journalière du médecin est ind'spensa 
ble chez les coqueluebons . car l'ausculta­
tion de tous les jours est ici iediquée pour 
suivre les progrès du mal. Du reste, les 
mères atk-ntives ont hâte de s'initier (et 
rj*jal est très facile),aux principes rudimeu-
tairos de cet art . 

Quand la coqueluche est déclarée,chaque 

complication. C'est au médecin à apprécier 
le danger, et à donner ia potion qu'il juge 
ia-pius coascnable. Il existe des remèdes 
ie vieilles femmes accrédites dans ces 
4*ays dont il faut avant tout se défier; ce 
sont tous ceux où il entre du pavot. On se 
•souviendra que l'opium est l'ennemi irré 
conciliabîe de l'enfance. 

Quand les enfants vomissent leurs ali 
méats, on leur donnera peu et souvent ; le 
mieux est d'attendre la fin d'un accès pour 
eur faire prendre quelque chose : dans 
l'intervalle, la digestion peut s'opérer. 

Faut il faire marcher au grand air l ' s 
:oqueluchons ? — Oui. quaud il n'y a pas 
de fièvre et que la température n'eslpas au-
Jessous d" zéro. 

Le changement d'air est utile au début 
;t à la fin de la coqueluche ; mais il n'a 
que tarement eu de bous résultats quand 
tes accès étaient franchement déclarés. 

Une dernière recommandation : Pendant 
l'accès, il faut asseoir le malade, lui soute­
nir la têle qu'on pencher», fortement en 
avant, pour faciliter l'expectoration. 

Dr F.ELIX DS HACKER. 

Parapluies anti-anarchistes, résistant et 
préservant des éclats du bombes Ue plan-
eastite, invulnérables et surtout inusables 
au doux usage de la pluie et des giboulées 
Je mars. Grande Maison, a2 bis. rue Es* 
quermoise, Lille. 0306-440 

..a. 

DERNIÈRES DÉPÊCHES 

(Service télégraphique particulier) 

Le Gouvernement et las aaKiiif^ctants 
Para*, 10 tssMSt, 

J.e Houvf-neTen* a résoiu d'empéeher la nia-
nlfestaUoa projetée p-tur demain,plaça de 1 i 10 
tel de-Ville. 

Le îriEi.-îète panlie va n o n ai» e les ; sxtici-
p.'ints au pillage d.;s nealstigefl-* <!u Caabourg 
rit G rmain. 

On a>sure nue Louise JIL-'aei e t a;tuel!e-
liieut arrêtée. 

L a F r a n c a i M a d : - g a - ' c r 
Las -res, in mars. 

ïjcStandard ditqua lecommitndaDtde l'escnd'e 
française i Madagascar, a reçu l'instruction d-

lo juer la côte et d'ot cup-r p usieurs port.-..ruais 
de na pas «uvoyer les troupes a l'intérieur de 
île. 

L e s v i c t i m e s d ' A l e x a n d r i e 
Alexandrie. 10 mars 

Le délégué russe, qui fait oariie de la corn-
mission des iodemoiié* a accorder aux vieti-
raes d?a évèaements d K*ypte, propose d'ad-
roe.tre en pnnelpe, que le gouvernement égyp-
ti. n devra satigtai.-^ à tonti-s u-n **jeJa)Ssmttsets, 
s'il ne prouve pas o.'i'ellis sont 'cju-titl, e.s. 

La oo.' fôrouce (1 ( i i )bfc .n^ 
Londres, lu mar-'. 

L«< Morning Post dit qu'a la Suite Je" remou-
traoces amiealt-s des puissanci-s, M Karajorje-
vr ch, a quitté Cettigue pour se rendre à Paris. 

CHAMBRE DES DEPUTES 
[Service télégraphique particulier) 

fjjance du samedi 10 mars i8f*3. 

Présidence d^ M. BRISSON 

La séance est ouverte à deux heures. 
t*tj r a n s i 41a %<»»«l 

La Chambre aborde la suite de la discussion 
en deuxtèm-.ie -beratinn du projet &' loi rel.i 
lit à la coostrue'.ion dn can il ou Nord. 

BULIETIH oy amMERCb 
Trlegrauimes de MM. t'en der v^lde et Rei-

aeiâund, communiqués par -mes Cauët : 
Le Havre,-io mars 1883. 

Cours de clôture de New- YOTK 4t. a m%re 
C o t o n s 

««r» avril -rai jula luil. aiQ' ?ep. octob. 
J0.;5 1A.9P 10.4 2 i<« 55 lu.6.1 W.W tPM «0^1 

-.r. :,.,. . . : i , , _ , , - s0j»WSjs4»«ses*>tf«19.'JMea 
i - -• et - • • ea 1. 

Total d.- la samaisv : une» am baliea contre 
GOgsOO en t a u 11 ItikVOUO en Usai 

3 ; v . o a i 
*rg avril mai juin loti août 390 '••• I 
54 10.01 10."<4 1U79 10.83 :0.o5 lOUilOSô. 

M a i s 
av. févr. stars av:;i n»ii inia or;t. n'v <-"-• 

71 3/i M 7 i l | 4 7 i l | 4 uO 00 M 
CafÔS 

mars avril mal juin juil. sont stm. oi" nov. déc. 
7.80 8 00 8 iO SS0 8Ô5 8.45 S SB 

Reabaix, le 10 stars tjgj 
uSPÉdHli' . : o t t j i i f i a i i t t i 

Busch et C*. du Havrs-
Bulteau-U.v, 

Dépêcl'.cs de MM 
représentes à Roubaix, par v! 
m inprez : 

Itavre. 10 mats 
. ente» 400 n Marché calme. 

IJvfrponl 10 mars 
Ventes 6,000 b. Marché sont en a 

St»w Vork. 10 mars 
?*ew York. «• /o». 
U;cett«8 Ul:000 *• 
N'ÎW Orléans lo» salilillsni 71 »'» 

ar.aii » s ». » ». 

- Toiles moyenne» . La i>roducMon sMcoule bian: 
inchangés. — a w s s s s toiles : Affaires courantes 

sans chansenjent de prix. — Toiles à mouchoir» : La 
demande reste bonne, lea stock' sont petit* et les 
p u s fermes. — Toiles blanchns et a p p r ê t a s . — Com­
merce avec le p a y s : I.i demande pendant cett* «e-
maine a été l imitée e raasse» qu'elle a été depuis 
quelques semaines . — l Miiinerce avec l'Amérique : 
Les affjire» continuent i »'an-éli,»rer *t h-s per»pac-
tives pour l'avenir so : i lionnes — Commerce avec 1* 
Continent :Très-calm.>s :.ir tous le» marchés - S t o c k s 
en ffénéral Sans au^ni. ' ï t ioactre la t iverasut petit». 
— r-rix penéra 'enen l , r nés . 

lliKLEFEi.D. - Les ;.fl'.i!i'es tout tatisfaisaiit?» : our 
ton» les Rjeneau*; ont.- ia demande courante, on a 
traité quelques marché» atsax important» à livrer. 

T S 4 H W A Y S 
irr.s dt 

• . . ; . • 1, msr» JSHI , -. Il 

v.-l! M 
ituetta ' 
^ril 4 f 

'b. 

.vril I 3 0 «n • 

1S k eo. 
i\« r«â, .3 1S 4 lie 

_,.:: brut* "•'»• dwp i <s « si 
f-y -,->urar>* -g ^u, avril >.B V, I de 

4 d'octobre «c K - •*•**-«• raffinie : 
l'r-ina i marqua ; oatirant '-1C 

T-ai-juin .-̂  S0, 4 àe ,-n.n :5 co »•/ . . / 
•l . — />(«., : «NiraMt >J> <w; aveU i s 
t * 1 S | 4 d e n_ii *.-• 10 - .•'ris/i.s : :mj.en.t. 
i -o, r.i.ii jum iTs, 4 d;- mai n a 

.'.iarché aax bvlUl d» T I 
'Jours prr.veiti :">: c.v 

Huiles , -Train» . ?ourtea l i i 

"Toïi-a 
— é' ur^ n. q. 

JtiîieU» b. pr,i\t. 
— routse . 

^aine.me . . 
"(navre 

'.,., .irVangsr. . . 

l 'hectolittetl iie.-iolitv»! l i t 10U t i i 
i * . . . f jo A Î » . . j r r s o a i a s e 

t7 ! . . 
Js* . io . . s 

«0 . . . . . 1 . . 17 J t » . . 18 . . 
,1 . . 1* . . 1 5 .. U» . . 

'8 ISL . 21 S.TJS5 
56 M . . . . ? ï l . . î l . B . u 

U s a i t du 10 mar» 
Huile d e e o i z a . . . . . . . . a . . . . 
Huile épurée pour quiuquet . . . . ; . . . , . . . . 
U n du pays ; 
U n értanger . ' . . ' 
i am'Hine . , • . .1 
i;haovre ' 

DE KOL-BAIX A LILI.B. — 1er départ, i I 
m.ttin; dernier départ, a 8 heures du soir 

DE LILLE A R O U B A I X . — 1 e r départ, à 8 heures du 
matin; dernier départ, à » heures du soir. — Départ 
Coûtes les 3o minutes . — A miauit , un train spécial 
part de l a place du Théâtre d e U l i e à la place de Rou 
baix. 

MESSAGERIES par tramways da Rouhaix à Lille et 
de l.i le a Rouhaix. Trois fourgons par jour, de Lille 
à Rouhaix et vice-versa. Le tarif est en movenne da 
70 c. le t 1U> k.; par tonne 60 cent . Tout les colis sont 
pris ou portés a domicile, sans augmentat ion de 
frais. 

DE ROOBAIX A TouRceiNo. — l*r départ, a 7 h . 3e 
mat in . Tous les l[4 d'heures jusqu'à a h. 1S du soir 
pour la place de Tourcoing e t 10 heures pour le Dé 
pôt. 

D E To IRCOIMJ A R O D B A I X . —7 h. jn matin jusqu'à 
> li. 15 soir place de Koubaix; 9 h . « j u s q u ' a u Dépôt. 

D» Km BAIX A L A N N O Y — 1 e r départ.'; h. IL; dernier 
B li. soir Départ toutes le» Î5 minutes . 

Ii.: I .ANNOV A KOL-RAIX. — 1er départ, 7 h. 50; der­
nier, a n. 1(2. Départs toutes les 85 minutes . 

Ds V A T T R E I . O S (Laboureur) A LA GARE DO N O R D . — 
let, T ii i,;, matin, jusqu'à 9 h. soir.— Départ 
1|4 ' l 'h'ures. 

D,. i.A GARU OU NORD au Labourei'r. —1er départ 
matin, jusqu'à y h , 4S soir. — Départ tous les 

1(1 u l i e u r e s . 

H a i . L E » & M A R C H E S 
'S Halles sont ouvertes tous les jo 
iiiatiti iusqa 'a S h. du soir.— La ci-
ii. \vi du matin et se termine à s h 

rs de i h. 15 
e commence 

r."'** 10 mars —Sucre Indien ixde^-rén cour* ot.' 
. . . . Id u«' 7 * » . . . MJ. M -.rt.-l36 t . a » 1, 10» S( 

"lier* t er -4 ; i .d ladip'.-•« u«3 3|6 bette 
raveeoi t i n; îles . . . . I d . c o : ! . ' * . . H i i " 5 a ' 
u-ttvi.-ir.'. .. . M. ftalnqua', i S i « a . tJ M. A. 

. - - e- !• v . . ;.' • • F--.- •'••' omble 
rr . . . . I< j nvn . . . . . la 4d . ; 

Bureaux, rue Nain, n" 1 
Ouverts au public depuis 7 h. mat in en été et t h. 
l iyer, jusqu'à 9 h. soir.— Un service té légraphique 

jusqu'à minui t . 
A R R I V É E DKS C O U R R I E R S . — Ire dis'ribution : Paris, 

Lille, Angleterre, Tourcoing, Belgique, 7 h. mat in . — 
Deuxième: Lille, Reims, l igne de B u n g u y , Tour, o ing, 
Il h. atatja. — Troisième : P a n s , Lille, Belgique, 
Tourcoing, i! h. so ir . — yuatr i ème : Lille, Belgique, 
Tourcoing, Angleterre, 5 h. soir. 

lurPART. — P r e m i e r : Angleterre. Lille, Tourcoing 
iie'^i'jue, dernière levée, 8 h. 40 matin .— Deuxième. 
P a n s . Lille, Tourcoing, Belgique, deru l ev . , 11 h. je 
mai . i l . — Troisième : Tourcoing, Courtrai. Gan.l, dern . 
lev . , 3 h. 55 soir. — Quatrième : Reims, l igne de Bu-
t igny . Fourmi**, Caudry, dern. lev., o h. 40 soir. — 
Cinquième '.Paris, Angleterre, dern. lev., 7 h 4C soir. 
— s i s i e m e : Paris, Lille, Angleterre, Belgique, Tour 
ooatg,dera. lev., S h, 55 soir. 
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— Bœuf* ..IU l »*ud 
vacl.es ettl i i vend. 
r a u r e s m «m. .1 v u 
Veaux am »*• ven.l. p 
ton» en laiue am Si. 
Moutons tondus a m . . 
. . . ; Porcs am t'a ven 
— Bœufs pr,* d.- re*ie 
*«qual. 1 S" quai, j i 
l Su, o y), » Si., y. m.i 
0 àO, p. moyen 6.0 ; ve 
U0; Moutons en taiae 

35 Sfnut.ju» Uiudus . 
.•orc» 1 in. I lit. 1 

LILLE htr.rr.h, *nx 

«Uj 

.u>'-: lu au • mare. 
ill i p l',. i>prov. iv, 

I. lie 4, i.. l ' a^pruv . I ^, 
. Lille 7 i, l*i pprov i., 

p. t ' a i p r .•'; Mou 
Lille l^« p . l'apt) 40, 

no. c Lille . . . i,. l'appr-
..ili.- i-. .-. l'a iprov" • I 

Lail.rurptitd ir.- i |uaj. l 1 ; 
ù s i i o . i ' t ' . i : - o, vacher 
'•jo , T t s n m : .. o * 
ir.,i n->, i w, i oid« m 

: . 

poids -.. 1 S 
. . , . . . , poids 

•,oy«n Uo 

rav* du 8* f*v 
, .i- •• inai. i 

'..Ii.LE. 7 
or,ut 1 . 7 

. Porc 
LILLE', 8 

: .le la 
le la Creua 
->tage . Bri 
il erg, d . . 
.'animes . 
' • rr* . . . 
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nue u* i . 
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,;,: ..,.. le 100 kil. le Ueur r - , 

; Gruyer* ! 
'ande 1 .5 a 
• i . i r - - ; . 
les 100 kii y-, 

~he 'l'.r'-: '. 
5-1 SOS'.j tfl 
extrêmes £.« 
.• a i S i 
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- La, 

LILLR.7 rrars — la.re ofr-'-une d 
'ain de i l-ur ou de gruau o Sa '* lal^tr; 

36 lekilo.{, pain Lis .-o .le méœut«0.i 

L'ASSEL, s mar» — * r.oci. >e bi» J... 19 • 
S 7', *» h*ct. d t fève», w . , . a r . i r. •••.. 

-l'aroin*. d* .« a i l ; àec; fc g r . n w .,.• ;r,. 1. 
. . a . . . ; . . h*«t. ne colza, d- . . . a . bad 

e came l ine .de . . . a . . ., SS0 ki l . beurre en blo. 
e kil . S <SJ à 3 90 ; 3 . ai l . beurre ea p . é c ^ .ie i 

kil. 1 S0k l 75; . . . (Œuts le» S»», i e Ï a 2 lu : . 
in Ha botta i * i MO g.1 w 1 t > 1 s.) 

COLIS P O S T A U X 
L" ruhlic est. admis à expédier, ^e ;outes ia» 

i>: ta ^K ::ic<uins de fer du réseau français et 
algéririen, et prolongements de la compagnie 
:'•- in o algérieona, ainsi que des ageuces au 
I >rt d'erobarquamant des compagnies mariti-
;, es si'.b^.ntionaées. des colis postaux circulant 
eu i'ran-je tCorse, Algérie et Tunisie comprises) 
et euirw la France et les colonies françHlsas 
desservies par les paquebots pa-te frau ais. 
I \ lleeaagne, rautnche Hongrie, la BelgiqtM, la 

e. le Danne uarck, l'Eg.vpie. l'Iiaiie, le 
le M mienegro, la Norwège, la 

i::•••! :; n.e, i i Serbie, a Suéde, la .Suisse et la 
Turquie. 

j.e aï vice des en is postaux est exécuté par 
- 'ompagn-ea agissant au nom et sous le con 

trôle de- l'o.-'es ri des Télégraphes. 
Leur poids ne peut dépasser irois kil., leur vo 

lu»:. U0 duc. cubes et leur dimension sur une 
fuce qaeiconiue GO cent. Toutefois, aucune con 
dititm .le volume ni de dimension D'est exigée 
p'-ur les cous circulant à l'intérieur de la I ance 
coutineintale. Le dépôt est effectué dans les 
gares et dans lesbureanx succursales d.'sgaé--
par la Compagnie L'aiïraucbi.-sement obliga 
tuire au Âepait est fixe (droit de timbre 10 c. 
compri:,) a Ht) ou *"> c , suivant que le colis est 
i«r.it)ii: en ^'ate ou à domicile pour la France 
IJi rf..-pi — .-. e<t délivré gratuitemeat à l'exp» 
ii or Ouaque colis doit e re acemopapne d'un 
bu letla 1 • x,.e-llion qui est rempli, d ;é et 
s ;... par 'expèdlteag. L-S colis da et pour 

eat être a c o m p i ù i es laoep o-
ut du I • etin u exoeaiiion. a ur.< déc a 

•i .' uai -, établie rn au'-v t u'expédi-
e c portent la leyis1; lion »i le nom 

lys : rticinani au traawport î.e ;ran>-
, i..; . - est effectué par ie> paquebots 

. x i .. Itioaa de leur psqviHiioi régie 
" ' ire. 

lien comre reçj entre les mains 
oa de i^ur? reprtaeaL nts .--oii 

.. u a œ ou av i ic agence marttioia 
js..ii,( . . . . ettre d a n s a»t adresser 

; . deii'-iaâtaires domiciliés dans es localités 
:. J. ûesjerti . ;.»riactj.:^ ou correspondance. 

.• aux lest'nataires des colis livrables oa :i-i-o, 
i . nane ou -i une Btrrnce. 

\ irteiieur d e l à France coatiret.lale. les 
c." ii peuve; t être expédie* contra r ui rs-
me'jt Le maximum des rembour.ejM&t* es' 
tlie i 100 francs ; la taxe a ;.asei pour î  .• 'our 
ce^ soinui-s e'icaissée» est ce:-. ip|,llcab:c aux 
eoilt posiam ordinaires. La destin» re oo tout 
,- .,is de ;>r venant'" étrangère ".ii payer : 

i Droit de timbre 4s io coaiimes : 
! ••..-! i' .a lettre d'avis, s'il y a lie.t ; 
. i . c i s^ 'de -'> ceniicacs. si ie c UaeM livra 

c.ir ;i .i.i-o.'-i c ; 
4. i.vt, . iti-'iement droits d» doiipo», d'octrci 

en a1 " c ; frais acces^oires.^'il v a lieu. 

est nécessaire de consigner d'avance le montant 
présumé des frais dus a I oîli.ier ministériel. 

L'enveloppe doit être ensuite présentés au 
guichet; il y est donné cours comme le Ire re­
commandée, moyennant une taxe do 25 centi­
mes, quel que soit le nombre des valeurs expé­
diées. 

Le recouvrement opéré, le déposant reçoit 
par la po«te uo mandat représentant in somme 
recouvrée, et en mém • teuip- le.- vaieurs non 
reconvrées, s'il y en a. T.ei- irais, doit le dé 
compte accompagne ceo envi i, s .nt dé .ui ' s dn 
montant du m ndat. 

R e c o u v r e m e n t s pour l ' é t ranger . 
Les habitants de la France p uven' fair* opé­

rer par la poste le recouvrement des quittances, 
fjeturos, billets, traies , ei généralement de 
toute? les valeurs eowinoreiaiee ou :.utres, 
payables sans frais, soit tii France et. en Algé 
rie, soit en Belgique, en suisse, en Roum nie, 
en Hollande, ea Suèiie. iu.4llcmaa„e, dans le 
Grand-Duché du Li.-rm'Hu.rg du Portugal et 
dans toute la principauté de Sfnnous. 

L<-s valeurs protesta oies ne sua kdsaiaas au 
recouvrement par ia p< sie que d*:.s les rapports 
avec l'Ail: magne et lu Belgique. 

A b o n n p m o n t s t v . x j o u i a . u ^ fttr; a tre i s 
Les habitants de la Frn»Ct> »' u ent, parl in-

'ermédiaire du service des T oste*. s'abonner 
aux journanx. gazo'tes. revues e' u'ibliesnons 
périodiques de toute niit'ire. p rai'saat son ea 
France et en Algérie, soit en liunemai k. eo 
Suède, en Hollande, en Hniie. en g«i>as, en iîei-
gique, en Norwèçe, en Portugal, un droit de 
8 0/0 avec minimum de 50 ou s9 c. 

T a x e d e s l e t tres r e c o m m a n d é e s , d«s r â ­
leurs d é c l a r é e s et dc<s o b j e t s p r e . i o i i x 
(va leurs c o t é e s ) . 
La i axe des lettres recommtndées se compose 

de la taxe d'une lettre ordinaire, plus un droit 
lise de 25 centime j . 

Là taxe des valeurs dé-lariï est la même 
que celle des lettres recommandées, pins un 
droit proportionnel de 10 centimes par 100 
déclarés. 

La taxe des ebjet.i précieux, bijoux, etc., 
compose d'un droit fixe de 35 centimes et d'u 
droit «ur la valeur déclarée. Ce droit est de 1 
0f0 sur les 190 premiers francs, et de 50 cen­
times sur les autres 100 francs. 

Le minimum do la déclaration est de 58 fr. 
pour les valeurs cotées, et le maximum de 
10,006 fr. comme pour les valeurs déclarées. 

ÉTRANGER. — Pour tous les pays du 
globe: 

LETTRES ORDINAIRES : 35 cent, par 15 grain 
mes ou fraction de 15 grammes. 

CARTES POSTALES : 10 cent. 
PAPIERS M'AFFAIRKS : 25 cent jusqu'à 360 

grammes; au-dessus de 250 grammes 5 cent par 
ôil grammes ou fraction de 5o hrammes. 

ECHANTILLONS DU MARCHANDISES : 10 cent, 
asqu'a 100 grammes;an dessus de lOOgrammes, 

5 cent par 60 grammes ou fraction de 50 
sjrosasaos 

JOURNAUX KT AUTRES IMPRIMÉS : 5 cent, par 
50 grammes ou fraction de50 grammes. 

X,e S I R O P de J A N N . » 
d'un succès toujours croissant A ptzfs 
vingt ans, calme instantanément les crites 
et amène une guérison rapide. 

Excellents effets dans les Palpitations, 
Rhumes. Maladies de Poitrine.—Le Flaeon 3 sr. 

Dépôt : pharmacie* Bataille, Sé^ert et 
Dnublomart et toutes los bonnes puarma 
Blea. aoûM 

! i - . ' i • » 
D a n s , o a s !•>«. b u i - r a i a *l*j «as iate 

PAPIER AMBRÉ 
Plus ci'adhértnceaux lèvres ni de rupture, 

plus de nicotine ni dàcreté daus la bouche; 

BOOmiE MARQlîL: 13 CEimiEJ IE i AMER 
Manufacture. 54, rne de Ounkerque, 

PARIS 5018:. 
I l i H aTàlsIs» m 

AV*S IMPORTANT 

VALENCIENNKS, 
. :.*• quai. J-

icourpei.i: 
G i ai u 

rolta .. . . 

s mars . Ble tilanc l " a u a L t l 
• i i l 

...-.•:::.ii!>. • inara. — H • hla 

sienne* . Sacresfraiiç*i»*l. 
t l .dr i Sitc-3. 

. ' . :•• 
. . . Id. • 

i il.? 7 . . 

• 

are strang 

Ki3couvrements par la poste 
IÎV.-.' PtTfsart comtnerciales, factures, quittances 

traites, billets, etc. 
Les vaieurs que la public veut faire recouvrer 

par la 1 ti.-te, peuvent être déposée^ dans tous 
les buieuax àepos i ede Fran..e et i'Algerie at 
doivent sabefalfo aux conditions suivantes: 

]•> Porter .Vnonci.ition en toutes l'Ures de la 
- r - •„,<- n recouvrer (logeons nodottpasdépasseï 

• ic*i que i . inomet l'adresse exa Mi 
lit ;ul 

:e ac<iuitléespar le déposant. 
. . . • p une ftu a fies val J . S à metireei 

t se f u t délivrer, dans ua bureau 
de poste, un borderai u iu p im ur lu première 
partie duquel elle ic.-t'iil .-épari* nt ctiacune 

• !e-..i-N, et ane enveloppe specii le dans .a 
,,o... le •' le Ifci insèro, en y joignant le bor.le-

vslaurs peuvant être protestées en 
ca de ;JOU p.iicaieni ; pour assurer le protêt, il 

P O U R 
LA S NTÈ 

i) Médecins des Hôpitaux de Paris ont 
ostate que :.> :-:j-op rt la Pdt de r-'afé de 

Dolungroûier t itoraux les 
plus e/'/'i "• i ,• mire les ri urnes, (frippes, 
bronc'ùtes, irr/fathms de j, irine et de 
porye; sans sels d'opium, U>ls que mor­
phine ou coUéï.'ie. on les donnera sans 
crainte aux entants atlt-ints de toux ou de 
coqueluche. Dépôts dans les Pharmacies. 

20017 
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BKKGUKS, h m a r s . -
I i » . . il* nouveau . . , 
troisn*ai« quali'n 1? 13: 

I n , Rvee i* 4S; ha. 
t-sora . . . . ; oaro«liu? 

j 'ét* .. . . ; c.il»a d'il vc 
:'ronia*;<>» vi*t;x 1 S :t; » 
- 6 . | ïe quai. 3 0; a- iii 
p.eoe t ir; fB'U» If lient 

iRKAS, 1 mars - 8 1 - "*ac, kV i vl :>. t.? roui 
2 a i* Ml. j*ift» tu i l> Scourg<<t,u t tt .1 
K75;Avoin* d a • ..,rjstlktataoat soaSS T';0elaa 

.. A . . . iluit a •; Oa.v«;iu« k'. 
- auiLK» fftititttt tnr '• : a •• Oetza » 

,;l.iu i ; •'-<•liuc.ii a. roi-.i 

• de 'in 21 
. , sanifi de u 

•rr» i» v. «ii blo\ 
:. t L; aaaiie '• 

; lia "• k i l l\î i 

S a i l a t i n comparat i f d e • R e c e t t e s d e s C h e m i n s de Fer 
Du 1',) au -2Ô février 1883. — (Se semaine.) 

M. 

T O I L E S 
LILLE. — On continue à avoir <le« demandes et a les 

exécuter, mai» la résistance d*s acbe i furs s \ pposr 
au relèvement des prix; ilu il au 2J. i iuport. 5.203, 
•xport . 500 kil . 

noMKERgu*. — Du 13 au 2e février, imaort . .i.:w; k . 
c i p o i t l . îou kilos. 

La tlAMt, S3 féviiar.— A la halle au;, toiles la vente 
a «t* as**t active, lea acbetourt avaient da» ordre" a 
ramplir. l e s fabricants manquent de r*rtjin« arti­
cle», inr tout en âctu» de 1 métra A), bas prix. L> s 
prix «ont tuuj-.urs à peu près les mêmes . 

LA Ktirn: LBUNARU. Ï<3 février.— A la halla aux toi-
l«s bon courant ri'affair** à prit fermes pour les 
quintpeu et les toi l ts a paillasses; les prix sont 
moins bien t'nu» pour lés autre» genres ila toi les . 
Les fabricants de tel les éorues ont un stock assez 
considérable, qui s'écoulera d'ici la mois de septrtiu 
bre; les ouvriers commencent à sor. ir des métier». 

PKI.OIQI s . — A O n d , petit ccurant d'affa r»«. sans 
vv n . ,e iat un pour le producteur. A MsitMO, I '•' 
février. 44 ta*>oe« dout 5 g i i s e , , t SS bUmclips , a t SU 
•xposee t en v m ' e , les premières te sont vendu** I.SJ 
a et le» secondes d* fr. 1.33 Ut.Hj 1* métré . 

DttNDCB. — Le» ordre* qui arrivant ae portout q u i 

mar*. 
I . 

•une» 

• r nenta <;ui' il 

u 

«ur de petites quaatitét *t U demanda empêche 1** 
prix d* s* r*lev*r Las affaire* ea toiles k voil* «ont 

accès se compose d exspirations violentes, U ! M „.**—, mu» i** prix r*»teat b».. 
d u n e tOUI Sèche d'abord, SUiViiî d ' u n e ! RELFAST. — Fabrication inécaaiqu,*. — Toilet léfcr* 
grande inspiration stridente qu'on a eoav '. ** ' : I J , U d'airun» uom.iu»; oa pourrap tr»n«r e.» 
parée au chant du coq. pendant P-s (minier, 

• sa*ns est roujre bleuâtre, la :^ce et les 
. iiijectés;quelguet'0i3 il y u il • 

de n«z. 
L 's èiaoiioos, '•••• ool i.'?,l^s cris,IV xetn 

pic des autres piuvoquciil les accès. 11 n'y [ 8 

grot mai-clié» ••., oédaat ua p*u «ur 1* priv ai*'» 1* 
iî --i«;e tOlforsao. les tioei« sont peu inixiortants. -
Toile* a. . ;,eiits e: 
prix *aae «ariatto*.—aeoaaaa toiles: iiome ,i«ma:idf 
coaraata t.us ch,»ae»meoi dant let prix — Xoilet a 
mouchê **- : "t111" tf«P)arLrÇ, i.ock* |.<-tju et peu 

' •:: :? 

V*vuiur*.«.o t*. .s'>. i. . • - •-•' 
' )iï vmrîornajLi *.< -s S •'• ":. < s-,*i."vti "i » •• -
•a.ui ,-.:ier.ai-m).:i-^Si'. a i - ; . ' ! • ' . • IIMI- i.-
:•..!•) vi . i:-- , ï.i" •• «̂i" .»l •>*••> î ; i':".1' 

) n s ; w ; r . w . . H ' 3 ! -t-'" [ .''' t * ' 
i rJ.-iOr d «B* )• •• W T lest .. ., 

-»iii0 :i«biiiU'>.. iMi | 1 M 1 i •'.,•. . 
T«îb a t - r 4 t * n b . . ! * a t .f. i -«< [. *" i l 

^ ...Miii-.. i- , i f t o c '. " à 
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